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- trois bâtisses qui avoisinaient la rivière, la rue St.-Paul,juisqu'a la canoterie,la
rie des Bains et la rue St. Charles. -Dans le fibourg St. Jean, toutes les
maisons qui couronnent le côtenu, sur un côté des rues Si. Georges, et St.
.Olivier sont devenues la proie des flammes à l'exception de deux, l'une op-
.partenant à Plhon. Ls. Massue, l'autre-à M. A. Berthelot, nous dit-on. Sans
le zèle et l'énergie tles citoyens de cette partie de la ville sous la conduite de
Mr. Wells,lc feti n'eût point arrêté là ses ravages c!,cette.partie importante de
la ville cût sans doute aussi succombé.

Les rues brûlées mies les unes à la suite des autres couvraient une lon-
-guaur de près de quatre lieues. On estime le nombre des maisons à douze
.cents nu moins, et.cc'ui des personnes qui se trouvent sans .asile à au moins
mille. Les pertes en meubles, .vêtements, outils, marchandises, matériaux.

.de construction, sont immenses, et on petit le dire incalculables. Le mon-

.tant assuré à l'Assurance du Canada est de près de £4.5,000, à celle de

.Québec £25,000, à celle diu Phénix de Londres de £2,600. On ne sait

.pas encore combien il.y a au.bure-i de l'assurance de Montréal, l'agent.
,ètant absent. Il est certain que les sommes assurées seront payées, et'
elles le scront sans délai, si les banrquespeuvent venir en aide aux compagnies.
Un grand nombre dc personnes étaient assurées à l'assurance mutuelle de

.St. Rocli, institution créée sans jugement et contre l'avis de personnes qui
,prévoyaient qu'cp cas degrand incendie les assurés seraient ruinées sans res-
sources ; cette compagnie est, comme on peut l'imaginer, annéantie.

Parmi les édifices incendiés se trouvent l'Eglise paroissiale <le St. Roch,
deux chapelles .protestantes; plusieurs écoles, deux grandes brasseries à
bierre, deux fonderics.-les grandes boulangeries del. Clearihue, celle de M..
Tourangcau, ainsi qu'un grand nombre d'autres, des chanticrs . bois considé-

.rables, des forges, des magasins de farine, enfin îles usines de toute espèce
,car, on peut le dire, St. Roch était le quartier ou régnait la plus grand acti-
.vité industrielle.

Durant toute la durée de l'incendie le militaire déploya beaucoup de zèle
et dévouement ; ce ne fut qu'avec beaucoup de peine et <le soins que les
soldats purent empêcher le foui de gagner la Haute-Ville; l'Arsenal fut
longtemps menacé ainsi que les bâtisses qui environnent l'Hôtel-Dieu ; les ci-
.toyens de cette partie de la ville durent passer un moment de bien terrible
anxiété, deux poudrières sur lesquelles tombaient les étincelles et les char-
bons enflammés, touchaient presque au mur contre lequel la flamme venait
frapper. Le toit dle notre propre demeure qui est séparée de l'une d'elles par
;le grand jardin de lHôtel-Dieu prit feu à i deux reprises. Un grand nombre
.de familles abandonnérent la ville. Nous dirons ici en passant qu'en toms
,dc paix les poudres de ces magasins devraient, ce nous semble, étre transpor-
tées à la citadelle. La ville dc Québec est ainsi menacée inutilement de
.destruction par quîatre ou cing poudroðres que les ytijua mtuue pr*o
,tions ne sauraient jamais rendre entièrement sûres.

La perte ne peut pas étre estimée à moins de sept ou huit cent mille louis,
,ou plus de trois millions de piastres.

Les ruines fumanites de cette fourmillière d'honnêtes ouvriers hier encore
.si gaie, si hetiurcse, si active, aujourd'huidêsolêe, ne peuvent se visiter sans
.que des larmes brillent à l'œil <lu spectateur le moins sensible. Cette forêt
de cheminées, où çà et là des parents cherchent au milieu des décombres des
.restes de leurs enifantsde leurs frères, de leurs scurs, ces rues méconnaissa-
bles ou sur l'ancienne voic publique sont épars les débris d'animaux domes-
.tiques, le meubles, ustensiles, de iiachines, ce spectacle de destruction on .
fin ne semble pouvoir étre Pouvre de quelques heures. On ne sait nullement
encore le nombre de perronnes qui ont péri dans les flammes, mais il doit étre
.consilérable. [ier matin on a retrouvé près dle la côte à Coton les cada-
vres défgurés dc cinq personnes, près de l'église plusieurs autres ont péri
un père a été arraché des flammes où il s'èlanrait en vain pour sauver ses
.cinq enfants. Deux jeunes filles ont été retrouvécs aijourd'hti sous les rui-
nes de leur maison où elles étaient entrées pour sauver une somme d'argent.

Un grand nombre île personnes ont été plus ou moins grièvement blessées.
M. J. B. Bignouette, l'un des plus anciens, des plus respectables et des plus
nisês citoyens <le St. Riochi, a été retiré de sa maison dans un état méconnais-
sable par un oficier ; il est à l'Hôtel-Dicu où l'on désespère de ses jours.
M. Jos. Lègaré, fils, a sauvé des Ilamines une lermme dui nom le arada
qui est aussi à lPHôtel-Dieu dangereusement malade. Un journalier nommé
Lisotte est grièvement lleé, ainsi qu'une foule d'autres dont nous ne con-
naissons pas les noms. Notre confrère le rédacteur du Canaudien a perdu tots
ros meubles et ses habits ; il out le visage et une main brûlés au vif par la
ilamme au moment où il entraînait son épouse hors <le la naisoq. Enfin nous

ne pourrions citor tous ceu: qui ont couru de grands dangers, soit essayant de
sauver leurs propres cl'etfs, soit on prétant secours à d'autres.

Samedi dernier, iue assemblée fut convoquée, en cette ville, à la chambre
du Parlement, à une heurt P. M. par Son Honneur le Maire de Montréal,
J. Ferrier, pour aviser aux moyens do venir aux secours des incendiés de
Québec. Un grand nombre des prinpipaux citoyens de Montréal s'y rendit
avec empressement. Après s'étre constitué e assemblée régulière, sous la
présidence du Maire, on nomma un :omité pour parcourir les différons quar-
tiers de la ville, recueillir les ofltndes et solliciter les souscriptions en faveur
des infortunés citoyena de Qtébec que l'incendie vient de ruiner. Le comité
Re compose de Son lonncur le Maire (le Montr.åal et des M M. suivansi

Quartier Est.-L'hon. MofTatt,'T. B. Anderson, Joseph RoyJ.'L. Seau-
dry, Joseph Boulanget, Joseph Tiflin, Pierre Jodoin, Wm. Footner.

Quartier du Centre.-L'hon. Peter MGill,Hon. Jos. Masson,lhon.'C. S.
DeBlleury, Benj. 1-Tolines, Jos.'Bourret, J. J. Gibb,, Jóhn Boston, Jean Bru-
nenti, J. D. Bernard, Charles Roy, Jos. A. Labadie, Edward Thompson,
François Perrin.

Quartier Ouet.-David Torrance, Olivier :Berthelot, 'Benjamin Lyman,
Damase Masson, Peter'Dunn, Austin Cuvillier, B. 1-. Lemoine, B. -ibb,
Pierre Lanothe.

Quartier de la Reine.-Olivier Fréchette, Ch. S. Rodier, *Jóhn Tully,
John Dyde, Wm. Watson, W. Dow, Toues. Laflamme, Chs. Brault, Narcisse
Valois, John E. :Mills, S. S. Ward, John Mathewson, Wm. Speirs,- John
Druimgool, James Glasford, M.-Williams, Col. Maitland, John McDonnell,
J. D. Gibb.

Quartier Ste. MVfarie.-Daniel Gorrie, Henry Jackson, Francis Trudeau,
Paîul Jos. Lacroix, Thos. Molson, William Molson, Pierre Damour, François
Desatitels, Wm. Conolly, C. S. Cherrier, Joseph Ross, Simon'Valois;Ray-
mond, Vadeboncur, Augustin Laberge, Jos. F. Pelletier.

Quarhicr St. Laurent.-L'hon. Molson, Chs. Geddes, Alfred LafRocque,
J. G. McKenzie, A. M. Delisle, Patrice Lacombe, Louis Paschal C.omte,
John :Kelly, J. Bte. ;Homier,.J. A. Gagnon, Wm. Lunn, John Glennon, .L
Laframboise, Joseph Shuter.

Le susdit comité est autorisé à s'adjoindre d'autres personnes et à:frmjer
les sous-comités, s'il le juge nécessaire. On ouvrit ensuite aussitôt une sous-
cription qui produisit les somme suivantes-:

Son Excellence le Gouverneur-Gènéral 4500 0 :0
Sir Richard Jackson 100 0 .
Banque de Montréal .750 0 0
Bon. J. Masson :600 0 o
Séminaire 250 0 0
Banque du Peuple 250 0 -0
Gillespie, Moffatt et Cie, 150 0 -0
M. Thomas iMolson 150 -0 o
Forsyh, Richardson et Cie, 150 0 0
Son Honneur le Maire - 10 - 0
L'hon, D. B. Viger 100 00
Torrance et Cie. 100 .0 0
L'hon. L. H. Lafontaine 100 0 0
L'hon. John Molson 100 0 0
Le Maître de Poste Général 100 ô 0
L'Eveque Catholique Romain 50 0 0
1/non. W. Morris 50 0-"G
L'hon. D. Daly 50 0 0
L'hon. J. Smith .50 0 0
Les Imprimeurs de la Reine :50 0 0
M. Rodier 50 0 0
M. Bruneau 50 0 0
1-ooker, Holton et Cie. 50 0 0
Wm. Dow et Cie. 50 0- 0
Macpherson, Crane et Cie. 50 O O
M. J. E. Mills 50 0 0
Jos. Donegani 30 0 0
Robert Weir et Cie. 30 0 0
M..Drummond, MI. P. P. 25 0 O
M. Boerhelet 25 0 0
M. B. 1-olmes 25 0 0
Macdougall et Glass 25 0 0
M. Thomas Wilson '15 0 0
1M. Cherrier 25 0 0
M\-. Leprohon 25 0 0
Inspecteur de cendrea 25 0 0
MT. John Leeming 25 0 o
M. Lamb 25 -0 g
Lyman et Cie. -5 0 0
M. De Witt 25 0 0
M. Shuter, J. P. 25 0 a
M. Tuîlly 20 . 0
M. Edmonstone 25 0 a
M. Glennon 35 0 0
M1.-Allan -25 a '
M. Geddes 25 o 0
H. Paré .25 0 0
E. R. Fabre 25 ô O
Arthur Ross 25 0 0
J. W. Wickstead 25 0 0
P. E. Gagnon 25 0 0
John Smith 25 0 0
P. Moreau 25 0 0
Joseph Scholfield et File 20 0 o
Jno. Kelly et Cie. 20 0 0
Joseph Bourret 12 10 0
J. D.. Lacroix 12 10 a
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